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La France manque de blé 
pour donner du pain à ses en-

fants. Ceci est grave En ce 
temps ou notre change est dé-

précié, les achats que nous de-
vons faire à l'étranger pour 

nous procurer la précieuse cé-

réale obèrent lourdement notre 
situation financière. Il est in-

dispensable que nous arrivions 

à tirer de notre sol si riche cet 
élément indispensable de notre 
alimentation. 

Il faut intensifier la produc-
tion et nous n'y parviendrons 

que par l'emploi des moyens 
mécaniques mis à notre dispo-

sition par le progrès industriel. 
Malheureusement les appareils 

coûtent cher et surtout, le car-

burant nécessaire pour les ac-
tionner est d'un prix de revient 

poesque prohibitif. Puisqu'il 

nous est i ndispensa b le d 'avoi r 
une politique du blé c'est sur 

ce point q'ue doit se porter l'at-

tention de»^u»v©ip& publics, 
Or, par un décret du 4f Sep-

tembre 1920» le sous-secrétariat 

d'état à la marine marchande, 
pour enccttirager les pêcheurs 

à utiliser les moteurs sur leurs 

embarcations, leur a accordé 

une ristourne de 125 frs. par 

hectolitre^ d'essence. 
Voilà le précédent qu'il suffi-

rait d'imiter pour obtenir de 
l'agriculture française le blé 

dont la France a besoin pour 

vivre, car ce qui est vrai pour 
la sardine, l'est . à fortiori pour 

le blé. Voilà en même temps le 
moyen non vexatoire qui per-
mettrait de contingenter les 
terresiswns-porter atteinte à la 

liberté» .11 suffirait de dire que 

chaque hectolitre d'essence cédé 
à prix réduit devrait être com-

pensé par l'emblavure en ûlé 
d'une certaine surface qu'un 

appareil de motoculture peut 
labourer en consommant cet 
hectolitre d'essence. 

La question vaut d'être exa-

minée par son importance éco-
nomique et sociale. La terre de 
France est assez riche pour 
nourrir ses enfants pour peu 

que ceux-ci veuillent bien l'y 
aider par leur labeur. 

A. N. 0. D. 
 : 

CHOSES fit AUTRES 

APRÈS QUATRE ANS ? 

Du « Progrès Civique » du 23 décembre : 

Voici ouvert le huitième Salon 

de l'Aviation. 

Sous le hall immense du Grand 

Palais, les machines votantes s'ali-

gnent, ingénieuses, puissantes, réa-

lisant le rêve millénaire des hom-

mes ardents à poursuivre la con-

quête du ciel. .. 

Un rôve I Pourtant qu'elle désil-

lusion lorsqu'on parcourt les 'stands'. 

Ce ne sont qu'avions de chasse, de 

reconnaissance, de bombardement de 

nuit, qu'hydravions, torpilleurs, que 

canons anti-aéronets, gardés par des 

poilus casqués, que projecteurs . 

tJ Aéronautique m'iitaire triomphe. 

Hélas I Et quatre ans à peine sont 

passés depuis la grande tourmente ! 

Et on nous avait dit que cette cruer-

re serait la dernière . , 

Mais peut-être après tout le bien 

naîtra-t-il de l'excès du mal I Et nous 

voulons croire ce que disait le juris-

te qu'est M. de La Pradella lorsqu'il 

écrivait l'an dernier : "La force 

d'une invention qui met l'humanité en 

face de ce dilemne — -le suicide ou 

Des siècles écoulés, bientôt, le gouffre sombre 

S'entrouvrira pour engloutir 
Dans l'abîme infini du mystère et de l'ombre, 

L'an, vieux de douze mois, qui, demain, va finir. 
Ils s'en vont tous dans le néant, l'un après l'autre 

Grains de sable en l'immensité. 
Les ans ont leur destin, et nous avons le nôtre : 

Tous, nous nous acheminons vers l'éternité. 

Ainsi donc, cette année a passé comme un rêve, 
Et nos désirs inassouvis 

Devaient, par elle, être comblés. Elle s'achève 

Tout comme ses ainées, laissant nos cœurs meurtris. 

Nous lui fîmes, pourtant, bon accueil. Tout entière, 
L'humanité croyait atteindre le bonheur, 

Tous l'imploraient avec l'ardeur de la prière, 

Et le bonheur, encor, s'est dérobé, moqueur. 

Quelques rares privilégiés obtinrent d'elle, 

D'éphémères instants heureux. 

Mais, pour le plus grand nombre, elle resta cruelle, 

Et le ciel entendit de longs cris douloureux. 
Elle se meurt.... N'ayant ni regrets, ni colère, 

Ou pardonne tout aux mourants. 
Oublions-la, sans plus regarder en arrière. 
Le nouvel an va "naître. A lui nos vœux ardents 

S'il est mystérieux, faisons- lui confiance 
De Dieu n'est-il pas l'instrument? 

A quoi bon nous bercer de trompeuse espérance 1 

Le bonheur, qu'est-ce donc ? Un leurre, trop souvent. 

Allons donc de l'avant, tout droit, c'est le plus sage 
Le but, seul, vaut l'effort, qu'importe le chemin ! 

Heur ou malheur, rien n "abattrai notre courage 
Pour atteindre le jour qui n'aura pas de fin. 

LA RI M AILLE U SE . 

ANNONCES 
Judiciaires (la Jigne) o,81 

Commerciales (la ligne) 0.60 

Réclames (la ligne) o,80 

Poiir les grandes annonces et 'es an-

nomes répétées on traite de gré à grê-

la, paix — réussira à établir enfin 

entre les Etats et une organisation 

internationale de paix et de justice 

par le fait que "l'ancienne distinction 

entre les combattants et les non-

combattants qui rendait jadis la guer-

re tolérable est une chose qui a vécu". 

La lutte contre la Syphilis 

Une idée ingénieuse 

La syphilis coûte chaque année à 

la nation le sacrifice de plus de 150. 

mille vies humaines. 

Elle lui coûte en outre des milliards. 

Car elle est la jrrande pourvoyeuse 

de l'armée des tarés que les services 

d'assistance doivent soigner et en-

tretenir. 

Avec ÏO millions d'entrée de jeu 

il serait possible d'engager une lutte 

sérieuse contra le iiéau. 

Où les prendre ? MM. Charles Ba-

ron, le professeur Pinard et plusieurs 

parlementaires proposent ceci : 

— Une quantité, considérable des 

coupures émises par les Chambres 

de1 Commerce sont perdues. Or ces 

coupures étaient représentées par un 

dépôt d'égale somme à la Banque 

de France. Il reste donc dans les 

caisses de la Banque des sommes 

énortnas représentant le montant des 

coupures perdues. 

jCés sommes appartiennent à la 

collectivité. Pourquoi ne pas les af-

fecter à la lutte contre la syphilis ? 

En effet, pourquoi ? 

Il n'est pas à notre sens de dépen-

se plus urgente et plus profitable à 

la communauté. 

VARIÉTÉS 

LE JOUET, CETTE ANNEE 

EST UTILITAIRE 

ET SCIENTIFIQUE 

Je me souviens de l'époque des étrennss 

au moment ou j'avais dix ans. Le soir de 

Noël je mettais.mon soulier uans la chemi-

née et, si j'avais été bien sage, j'y trouvais 

un petit paquet de crottes de chocolat que 

ma mère avait acheté la veille chez le confi. 

seur. Puis, le 1° janvier, lesté de l'argent de 

mes étrennes, j'étais conduit au Grand Bazar 

où l'on m'achetait un cheval de carton, un 

tir Eurêka, un jeu de Nain jaune et un ro-

man de Jules Varan. Et c'était tout. 

Les choses ont bien changé depuis mon en-

fance. D'abord, on n'attend plus la veille, le 

jour ou le lendemain des fêtes pour acheter 

les jouets. 

A Paris, plus d'un million de personnes 

ont à défiler devant les étalages des grands 
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magasins et des Btzars. Pour que leur écou-

lement f oit possible, il faut l'échelonner sur 

une période assez étendue qui comprendra 

tout le mois de déc.mbre, puisque les expo-

sitions de jouets ont été inaugurées un peu 

partout le 5 courant. 

Et jusqu'au soir du réveillon, les bons pa-

rent i devront soigneusement cacher les jouets 

qu'apportera à bébé le père Noël. Mais les 

bébés croient-ils encore au père Noël ? 

A en juger par quelques visites faites aux 

rayons de jouets de nos principaux magasins, 

l'enfant est en train de devenir un petit bon-

homme ou une petite bonne femme pour qui 

bientôt, nul mystère n'existera plus, S'ins-

truire en s'amusant, tel est, semble-t-ll la 

devise de cette année. 

Cependant lei tout petits sont encore épar-

gnés par cette préoccupation utilitaire. On 

leur a seulement donné des jouets pratiques, 

élégants et incassables qui marquent, eux 

aussi, un progrès,v 

Les poupées sont en tissu bourré de chiffons 

ou de son ; elles sont coquettes, pimpantes, 

ont de belles joues roses et de grands yeux ; 

lies ont un air de parfaite santé. 

Guignol tenait et se met à la portée de 

tontes les familles. Innovation intéressante : 

de petits scénarios amusants accompagnent 

les figurines de bois peint et constituent sou 

vent un répertoire bien choisi. 

Solides aussi et incassables sont les che-

vaux de bois, les animaux roulants, les po-

lichinelles, les folies i grelot, et ce fameux 

Pommier enchanté, le succès du dernier con-

cours Lépine, offert partout à l'adresse des 

enfants de cinq ans pour la somme de 14,75. 

On note également des coffrets à ouvrage 

permettant réellement aux fillettes d'accom-

plir des travaux utiles ; des boites pour den-

tellières et tapissières et un intéressant né-

cessaire pour fabriquer des fleurs de nacre 

avec des coquillages. 

Autrefois, les garçons étaient orientés vers 

l'art de la guerre. On leur offrait des forts 

garnis de canons de bois et de soldats de 

plomb, dont ils dirigeaient, habillés en géné-

ral de division. Cette année — et cette abs-

tention est bien sympathique — la boite de 

soldats s'est faite plus rare et là panoplie de 

maréchal de France est remplacée par la pa-

noplie de chef de gare et de chauffeur de 

taxi. 
C'est un premier pas vers le sport qui sol-

licite notre attention à la plupart des rayons. 

Autos-skiffs, patinettes, trotinettes, patins à 

roulettes, voila pour les enfants de moins de 

quinze ans. Aux autres on pourra acheter 

des raquettes de tennis, des gants de boxe, 

des ballons du foot-bail et des exerciseurs, 

L'an dernier, la grande vogue était aux 

constructions mécaniques, qui dressaient 

leur grêle structure par-dessus tous les rayons 

et les « Mécanos » et « Mécanics » sont au-

jourd'hui, très demandés, mais ces jouets ne 

tiennent plus la grande vedette qui est passée 

incontestablement à la cinématographie. 

La lanterne magique est morte : le ciné-

matographe a pris sa place. On vend beau-

coup un appareil électrique sérieux, utili-

sant le courant habituel de 110 volts Cet ap-

pareil, muni de films spéciaux, permet de 

donner de véritables spectacles chez soi. 

D'autres appareils, plus simples, fonction-

nent au pétrole ou au gaz ; il suffisent à la 

distraction animée des tout-petits. 

Une légère déception. Certes, il y a des 

jouets électriques excellents : des coffrets 

d'expériences, des téléphones et des télégra-

phes en miniature, des moteurs variés. Mais 

nous n'avons pas trouvé, comme il en existe 

en Amérique, le jouet récepteur de télépho-

nie sans fil. Les seuls appareils exposés, à 

une exception près, sont ceux que mettent 

en vente, pour le grand public, les construc-

teurs spécialistes dans cette fabrication. 

Le prix des jouets est au-dessous du coût 

de la moyenne des autres choses. Il est loin 

d'avoir triplé depuis 1914. 

II existe enccre des folies et des polichinel-

les, des jeux de quilles à vingt-neuf sous. On 

peut avoir un cheval de bois pour moins de 

cinq francs, une gentille poupée incassable 

peur six ou sept francs et un coffret à ouvra-

ge complet pour vingt-cinq francs. 

Les patinettes, trotinettes, autos skiffs, etc, 

Valent de lOà 40 francs. Quant a la boxe, 

au tennis et au foot-ball, les accessoires pour 

les pratiquer coûtent en moyenne 45 francs. 

Dans la plupart des grands magasins, on 

nous a déclaré que le jouet allemand n'avait 

pas été importé en France cet hiver ; les ta-

rifs et formalités de douanes ont rendu leur 

entrée impossible. 

En revanche, on remarque d'assez nom-

breux jouets anglais et américains. Les jouets 

français, qui constituent l'immense majorité 

des objets exposés, sont parfois de petits 

chefs-d'œuvres, comme certaines poupées et 

certains jouets de bois qu'on signés des déco-

rateurs connus. 
Raymond LAUBIER, 

( du Progrit Civique ) 

lia 

Journée de Prestation 

au 

Conseil Municipal 

Le Conseil Municipal s'est réuni 

jeudi soir pour résoudre la question 

de la journée de prestation, dont le 

rôle a été émis dernièrement et qui, 

si elle n'a pas fait couler des flots 

d'encre a certainement fait dessécher 

des torrents de salive. 

L'affaire est des plus simples. Les 

habitants de presque toutes les com -

munes de« Basses-Alpes paient, en 

nature ou en espèces, toutes les an-

nées, trois journées de prestation Les 

habitants de la commune de Sisteron 

doivent également ces trois journées 

dont le montant total est d'environ 

20.000 francs. Deux de ces journées 

sont payés par les ressonrees ordi-

naires du budget communal et la 

troisième seulement est à la charge 

des contribuables. En 1922 cette jour-

née a été incorporée aux contribu-

tions sou" le nom de taxe vicinale ■ 

En 1923, par une erreur d'interpré-

tation de désignation, elle vient d'être 

mise à la charge djs contribuables 

sous la forme d'une journée de pres-

tation (une série) à acquitter en 

espèces ou en nature. 

Devant l'affolement de l'oninion 

publique et. après diverses démarches 

de M. le Maire, le Conseil Municipal 

après entente avec la Préfecture, a, 

dans la réunion sus-indiquée, émis 

un vote demandant le retrait d'ur-

gence du rôle de la iournée de pres-

tation et, comme en 1922 son incor-

poration aux quatre contributions 

sous le nom de taxe vicinale. Tout 

fait donc présager que les contribua-

bles de Sisteron n'auront pas à 

s'armer d'une pe'le pour aller, «ous 

la direction de l'administration des 

Ponts et Chaussées, épandre un lit 

de caii/aiie sur nos chemins vicinaux 

et, ce sera tant pis pour ces malheu-

reux chemins qui en auraient certes 

le plus grand besoin. 

Cette Drulante question liquidée, le 

Conseil a solutionné diverses affaires 

de peu d'importance et la séance a 

été levée à dix heures dans le calme 

le plus parfait, 

Un Bon Conseil 
Par cette température, les personnes qui 

ont de violents accès d'asthme, catarrhe, es-

soufflement, toux de vieilles bronchites, 

se soulagent instantanément et guéris-

sent progressivement en employant la 

Poudre Louis Legras, ce précieux remède 

qui a obtenu la plus haute récompense à l'Ex-

position Universelle de 1900. Une botte 

est expédiée contre mandat de 2 fr. 95 

(impôt compris), adressé à Louis Legras, 

139, Boulevard Magenta, A Paris, 

Chronique Locale 

SISTERON 
L'Arbre de Noël. 

Afin de ne pas laisser passer les 

longues soirées d'hiver dans une 

monotonie aussi profonde que l'obs-

ctrité qui les enveloppe, la société 

Musicah a décidé d'organiser, avec 

la Direction de l'Eldorado, pour le 

dimanche 7 Janvier prochain à 14h.30 

une matinée musicale dans cet éta-

blissement. 

Cette matinée est donnée exclusi-

vement au bénéfice des Touristes 

des Alpes qui cherchent toute» les 

occasions d'être agréab!es ati public 

e t retiraut eux-mêmes de ces audi-

tions artistiques un léger bénéfice 

dont le but unique et primordial est 

toujours la mise sur pied de la mu-

sique par l'achat d'un répertoire mo-

derne e* d'instruments. 

Pour donner à cette matinée un 

caractère familial, la Direction de 

l'Eldorado exposera un arbre de 

Noël dont mille et un obj at» en feront 

l'ornement et la joie des enfants. 

Nous rappelons que cette audition 

musicale est donnée au bénéfice de la 

caisse de la musiqua et qu'il sera 

perçu un droit d'entrée de 0,50 c. par 

personne. 

A l'occa3ion d* cette matinée nous 

prions les parents de recommander 

à leurs progénitures d'observer le 

silence le plus complet pendant l'exé-

cution du programme. Si cette re-

commandation ne suffisa't pas les 

personnes chargées de faire respec-

ter le silence se Terraient dans la 

triste obligation de faire sortir ceux 

qui troubleront l'ordre. Donc avis 

aux enfants. 

Indépendamment de cette matinée 

la Direction de l'Eldorado nous prie 

d'annoncer qu'elle organise pour le 

soir à 9 heures un grand bal au cours 

duquel sera m;s en loterie l'arbre 

de Noël. Les billets de la loterie se-

ront délivrés au contrôle en prenant 

celui d'entrée Prix : Messieurs S fr. 

Dames 0,50 c. 
* 

La société musicale est heureuse 

d'adresser publiquement ses empres-

sés remerciements à son Président 

d'Honneur qui dans un geste délibéré 

vient de lui adresser la somme de 

200 francs. 

Voilà un exemple qui mérite d'être 

suivi. 

Caisse d'Epargne. 

Le Conseil des Directeurs de la .? 

Caisse d'Epargne de Sisteron s'est 

réuni vendredi dernier à l'effet de 

renouveler son bureau et nommer 

un Directeur en remplacement de 

M.'Dol, vice-président, décédé. Le 

nom de M. Martel est mis aux voix 

et c'est lui qui est nommé vice-pré -

sident. Le Conseil a ensuite procédé 

à la nomination de M. Piauroy, re-

traité du P. L M. comme membre 

du Conseil des Directeurs. 

Le bureau est ainsi composé : pré 

sident, M. Silvestra Lucien ; vice» 

président, M. Henri Martel ; secré-

taire, M. Albert Brunei ; contrôleur. 

M. Bouisson ; caissiar, M. Saury. 

Il est ensuite exposé l'état de la 

situation financière de la Caisse d'E-

pargne qui continue à prospérer puig. 

que le solde dû aux déposants au SI 

décembre dépassera 3.900 000 francs 

et enfin décide de maintenir à 4ojo 

le taux de l'intérêt qui sera servi aux 

déposants. 

—o— 

Eldorado-Bal. 

A l'occasion du Jour de l'An, di-

manche soir grand bal. 

Entrée : Messieurs, 2 frs. ; gra-

tuite pour les dames. 

Automobiles • Chiffres d'Af-

faires. — La perception de l'impôt 

sur le chiffre d'Affaires et les auto-

mobiles aura lieu à la mairie : 

Mardi 2 Janvier 1923, automobi-

les et chiffre d'atfaires, abonnés ; 

Mercredi 3 Janv'er, chiffre d'affai-

res lettres A à F ; 

Jeudi 4 Janvier, lettres G à 0 ; 

vendredi 5 Janvier lettres P à la fin. 

Renouvellement des abonnements. 

Tous les redevables sont invités à se 

présenter. 

Cercle de la Fraternité. 

Les membres du Cercle sont in-

vités à assister à la réunion qui aura 

lieu demain dimanche à 4 h. 80 du 

soit poui- le renouvellement de la 

Commission. 

Les Fêtes de Noël. — Bien 

que favorisées par un beau temps nos 

fêtes se sont déroulées peut être moins 

bruyantes que las précédentes. S'il y 

a eu peu de réveillons, par contre 

une foule de promeneurs a profité 

de ces deux jours de fête pour w 

diriger vers les quartiers ensoleillés 

qui longent la Durance. 

a* 
Cercle Républicain. 

Dans leur réunion du 17 écoulé lei 

membres du Cercle Républicain de ls 

rue de Provence ont réélu à l'una-

nimité pour leur président M. Félix 

Tbélène, maire de Sisteron et M, 

Bremond président de la Commission 

des fêtes 

Il a été en outre décidé qu'un bal 

sera donné vers le milieu de janvier, 

La date sera fixée ultérieurement. 

Des cartes d'invitation seront lancées. 

ETRENNES... 

M. Ch. FERAUD, cycles, maga-

sin Auto$-SporU, informe ses clients 

qu'un cadeau est offert tous les" jou» 

à tout acheteur jusqu'au 15 janvier, 

La Neige. — L'année défunte n« 

veux pas nous quitter sans » aisser 

un souvenir Pour nos étrennes, el 

a laissé choir une magnifique nappe 

de neige qui recouvre la campa 

sisteronnaise en petite quantité il 68' 

vrai, mais comme elle continue * 

tomber au moment ou nous écrivons 

nous pourrions à la tomber de ^ 

nuit enregistrer une quantité beau-

coup plus grande. 

S»-

Les Bas-Alpins de Marseille 

Les bas-alpins habitant 
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se réuniront dimanche 31 décembre 

à 9 h. 30 du matiu au siège de la 

Société, Café Pelissier, 84, place 

Jean-Jaurès. Diverses questions y 

seront traitées 

Nos compatrio'es. — M. Gas-

ton Baudoin, ancien professeur à no-

tre collège et notre compatriote par 

alliance, vient de faire paraître un 

livre intitulé Loquet dont la critique 

littéraire a parue dans notre dernier 

numéro. Ce livre est en vente dans 

notre librairie où on peut se le pro-

curer. 

L'Almanach illustre lu Petit 

Provençal contenant les foires de la 

région est en vente à "imprimerie-li-

brairie LIET1 T1ER. Le demander de 

suite, prix, 1 fr. 50. 

— o — 

A VEND HE — Tout un rez 

de "haussée, libre de suite, situé 

rue Chaptizie. S'adresser à Mme Vve 

Gasquet. 

FI A 1H 17 demande travail de 

*■* couture et de broderie 

Travail soigné. Prix modéré. 

S'adresser au bureau du Journal. 

Avis. — La Société Lambert 

et Millon prie les commerçants in-

téressés <?e bien vouloir faire porter 

avant midi au Café ries Alliés tous 

colis et paquets et celà pour faciliter 

le bon fonctionnement ^es services et 

remercie à l'avance Messieurs le3 

commerçants qui voudront bien lui 

confier leurs postaux. 

— La Société Lambert et Millon 

informe les . voyageurs que les départs 

pour la Motte et Turriers s'effectue-

ront à partir du 20 décembre, rue de 

Provence, et qn'aucun arrêt ne sera 

marqué rue Droite et celà pour la 

bonne marche des services. 

Casino-Cinéma. 

Samedi 30 décembre en soirée et dimanche 

I 31 en matinée, avec au programme : 

j Letfemmtt codantes, comédie en 4 actes 

jouée par Rigadin. 

L'EMPEREUR DES PAUVRES, d'après 

I le célèbre roman de Félicien Cbampsour. 5* 

épisode : Les flambeaux. 

2 maris, 3 femmes, i commissaire comique 

Le piano sera tenu par M. Bombled, chef 

de musique. 

La salle sera chauffée. 

Prix des places : parterre, 2 fr. ; galerie, 

1 fr. 50 en soirée. En. matinée entrée géné-

rale, 1 fr. 50 ; Enfants, 1 fr. 

POUR LEURS £TRKN\ES 
les enf; nts achèteront à la librairie 

Lieutier, 25, rue Droite, une jolie 

boîte de peinture, boite de compas, 

un stylo de marque, des livres d'his-
toires illustrés, des albums de peintu-

re et de belles poupées et jouets 

divers. 

Grand choix de Cartes illustrées de 
laNcôl et du jour de l'An. 

MAT-CIVIL 
du 22 au 29 Décembre 1922 

NAISSANCES 

Victor Lovischy, rue Droite. 

André- Jean Sarleur, route de Ribiers. 

Paul Edmond Girard, route de Ribiers. 

Publications de Mariages 

Mariage 

Néant, 

Décès 

Ma Juramy, 75 ans, i l'hôpital. 

CHAPELLERIE FRANÇAISE 
N. CLÉMENT, Rue Droite, Sisteron 

M. Clément informe les commer-

çants en chapellerie qu'il tient a leur 

disposition un stock formidable de 

chapeaux et casauettes des principa-

les fabriques françaises avec des 

prix défiant toute concurence à qua-

lité égale. 

A VENDRE 

UNE MAISON 
sise à Sisteron, rue Droite, com-

posée : de îave en sous-sol, magasin 

et remise attenants au rez-de chaus-

sée ; 2 étages carrés et galetas aù-dea-

su«. S'adresser à M° Buès, notaire 

à Sisteron. 

Etude de M" Guillaume Buès, 

Capautaire en Droit 

Successeur de M* BOREL 

Notaire à Sisteron (Basses-/4 lpes) 

Vente de Fonds le Commerce 
PREMIERE INSERTION 

Suivant acte aux minutes de M* 

Buès, notaire à Sisteron, du vingt-

neuf décembre mil-neuf-ceat-vingt-

deux, iille Marcelle -Marie- Louise 

Imbert, coiffeuse, demeurant à 

Sisteron, a vendu à Mon-ieur Justin-

Ktenri-Casimir Bernard, coiffeur, 

demeurant au même lieu, le fondi 

do commerce de Coiffure et Parfu-

merie qu'elle exploitait à Sisteron, 

rue Droite, numéro 8. 

Oppositions dans les dix jours 

de la deux'ème insertion, en l'étu-

de de M° Buès, notaire à Sisteron 

domicile élu. 

Pour première Insertion, 

G. BUES. 

Chronique des Livres 

COLLECTION NELSON 

— Je lis toujours avec le plus vif plaisir 

les charmants volumes du la Collection NEL-

SON. Après La Reine Margot et La Dams de 

Monsoreau paraissent les deux volumes Les 

Quarante Cinq, d6 A. Dumas. On y retrouve 

aussi la même puissance d'évocation et la 

même intensité de vie que dans les deux pré-

cédents ouvrages. 

Mais voici le dernier ouvrage paru : Ursu-

le Mirouët, de H. de Balzac. L'ouvrage, dans 

son ensemble, est un document historique de 

premier ordre sur ia vie provinciale dans les 

premières années de la monarchie de juillet. 

Les fervents de A. Dumas trouveront dans 

ces 3 volumes de quoi charmer leurs loisirs. 

LA REVUE HEBDOMADAIRE 

A cette époque de l'année chacun revise 

plus ou moins le programme de la vie du 

foyer, et se fait un plan de lectures. « Un a 

revue est plus attrayante p'un journal puis-

qu'elle élabore les idées 'qu'un journal ne fait 

qu'effleurer ». 

Je signale avec empressement à mes lec-

teurs La Revue Hebdomadaire qui parait aveo 

un supplément illustré et un supplément 

théâtral mensuel comme étant une revue vi-

vante, commode et d'un prix modeste 

L'abonnement est d'ailleurs entièrement 

remboursé par des primes de livres à choisir 

dans la Bibliothèque PLON. 

Les petits manuels du foyer 

Sur de très antiques sujets, tais que l'ha-

bitation, les soins du ménage, la table, etc. . 

la librairie Armand COLIN vient de lancer 

une collection toute moderne ; Les petits ma-

nuels du foyer. Ce sont les simples problèmes 

de la vie da chaque jour, tel qu'ils se posent 

dans les milieux moyens, que traitent en ces 

petits volumes des auteurs qualifiés. 

Le premier ouvrage paru répond admirable-

ment au programme tracé. LacnU'inn simple 

et à bon marché, par Madame Moll Weiss, 

Directrice de "l'Ecole des Mères", contient 

des notions générales sur l'alimentation et la 

valeur des aliments. 

Le titre seul des autres volumes parus in-

dique bien le but de cette collection qui est, 

faire connaître au public certains petits pro-

blèmes de la vie quotidienne, tout aussi inté-

ressants que pratiques : 

Les conserves de ménage, par J. Léchalet. 

L'art et le goût a* foyer, par Hennequin 

Fraudes et falsifications faciles à éviter, 

par J. Léchalet, 

La loi au foyer, par Henri Michel. 

L'habitation, ' 'Ma maison", généralités et 

conseils, par G. Roux. 

Fiançailles et fiances, par Mme Adrienne 

Cambry. 
Ce petit ouvrage paru au printemps est 

tout pimpant, tout paré des grâces de la jeu-

nesse. L'auteur est une romancière délicate 

et fine. Si vous lisez les Petits manuels du 

foyer, commencez par ce livre aimable et 

charmant. 

J, L TRUC. 

IËÎME^ 
MIMISI ou jumr .1 HOM ooneouns 

U PTirDlcnXT Certaine et radicale 
uU&aiolIlN de la hernie par le por

t 

du bandage ne peut être obtenue qu'en adop-

ptant le nouvel appareil sans ressort muni 

de la merveilleuse »jr ny àÇjtD Pelote à 

compression souple M. uLAuîLli le grand 

spécialiste de Paris, 43, Boulev. Sébastopol, 

[anciennement No 63). Cet appareil, le seul 

reconnu officiellement par le corps médical, 

assure séance tenante la contention parfaite 

des hernies les plus difficiles 

En voici des preuves : 

Nous autorisent à publier leur nom : 

Mme Pezet Zelinde, 4 rue Denis Papin à la 

Ciotat (B.-du-R.) Heraie guérie. 

M. Donnet J. à Clamensane (Basses-Alpes), 

heinie guérie. 

M. Guiguou Sylvia, à Gargas fVaucluse) 

Enfant hernie guérie. 

M. Taro L. 2 rue Smolet à Nice (A.-M.) 

hernie guérie. 

M. Garnier J. à Auriol, quartier de la Banne 

(B.-du R.) hernie guérie. 

Désireux de donner aux malades une preu-

ve immédiate de ce résultat garanti d'ailleurs 

par écrit, M. Glasër invite toutes les person-

nes atteintes de hernies, efforts, descente, à 

lui rendre visite dans les villes suivantes oû 

il fera gratuitement l'essai de ses appareils. 

Allez donc tous de 8 heures à 4 heures, 

à DIGNE, 21 Janvier, de midi à 5 h. Hôtel 

Boyer-Mistre. 

à SISTERON, 22 Janvier, Hôtel des Aca-

cias. 

à FORCALQUIER, lundi 29 Janvier de 10 h. 

à 3 h. Hôtel des Lices. 

Nouvelle Ceinture Ventrière 
Grossesse. Obésité 

Matrice, Déplacement des Organes 

TRAITE de la HERNIE, franco sur demande 

Le pins sûr des Placements 
Vous voulez que votre argent vous rapporte 

qu'il ne coure aucun risque ? Achetez des 

Bons de ta Défense Nationale. Voici à quel 

prix on peut les obtenir immédiatement : 

FAIBLES. SURMENES 

PRIX NET DES 

BONS delà DÉFENSE NATIONALE 

MONTANT 
□ ES BONS 

àlYcliéaiice 

SOMME A PAYER POUR AVOIR 
ON REMBOURSABLE DANS 

1 MOIS 3 MOIS 6' MO'-S 1 AN 

100 ï 99 75 9915 98 » 95 50 

500 > 49S 75 495 65 490 . 477 50 

1 ,000 > 99750 991 25 980 > 955 » 

10,000 » 9.975 » 9,912 50 9 .800 J 9,5 0 ). 

On trouve les Bons de la Défense Natio-
nale partout : Agents du Trésor, Percepteurs 
Bureaux de Poste, Banque de France, Ban 
ques et Sociétés de crédit, chez les Notaires, 
etc. 

ret tous ceux qui souffrent d'Anémie, Vertiges 

Palpitations, Troubles nerveux, Artério 

Sclérose, Tuberculose, Diabète, Paludisme 

Cachexies ou do loules maladies de déchéance orga' 

nique, en un mot tous ici affaiblis soil par maladie ou par 

surmenage retrouveront FORCE, VIGUEUR, SANTÉ, g' àce au 

1 

PHOSPHANOL 
qui, par sa richesse en Arsino-Niicléinopliosplialrs, j| 

Hémoglobine et Extraite végétaux reconstitue le< 

cellules nerveuses, augmente les globules 

rouges du sang, tonifie In moëlle épînière,
 ^ 

!t les organes essentiels. C'est le 

ROI DES RECONSTITUANTS 
qui redonne de la vie à tout organe malade et 

procure un sang riche, base de la santé. Cliez 

les neurasthéniques, anémiés, tuberculeux, impuissants, 

te PHOSPHANOL ramène r appétit, [ça ponnions 

sont revivifiés, la vigueur et la résistance atigmcnicnt, 

palpitations, migraines, troubles nerveux disparaissent J 

Le PHOSPHANOL ëxiWë en élixir et en cachets. 

Prix : Le flacon ou la boite de E>0 cachets : 8 francs. 

Franco : 3 fr. 30 — La cure complète d;; i flacon* 

ou 4 boîtes : franco 32 francs. $ 

PHOSPHANOL, G, Boulevard Richard-

Lenoir - PARIS - et toutes Pharmacies. 

Dépôt à Sisttron, Pharmacie Bœuf. i 

! En Vents H I' 
Pascal LIEUTIER, Sisteron 

fournisseur des Ecoles et du Collège 

L'almuHch Vermot et les agendas 

de bureau- et de poche 1923 
Agenda da P-kVIl 

Livres, Cahiers. Serviettes, 
stylos de marque et stylos 

ponr écoliers 
Musettes, Plumiers, IBolte 
«le crayons couleur, Compas 
et de peinture et toutes fourLi-

tures en général. Prix modkraes. 

Chemins de ter de Paris-LyOn Môditératmàe 

»É I "CÉ ÛZIlf " 
de nuit 

La Oie P.-L.-M. a décidé de re-

mettre en marche, à partir du lundi 

6 novembre, le Côte d'Azir rapide 

de nuit Paris-Menton qui quitte Pa-

ris à 17 h. 35 pour arriver A Nice à 

10 h; 45 et à Menton 11 h, 51. 

Ce' train aura lieu, au début, trois 

fois par semaine, les lundi, mercredi 

et vendredi. Il deviendra quotidien 

dès que s'accentuera le mouvement. 

Le rapide Paria Menton comporte 

des places , de lits-salon avec draps, 

des couchettes, des places de vagoas-

lits, des 1" classes et un vagon-res-

taurant. 

C'est le train le plus rapide entre 

Paris et la Côte d'Azur. C'est de 

plus, la relation la plus pratique, celle 

dont l'horaire s'alapte le mieux à la 

commodité du voyageur. 

Par le Côte d'Azur de Nuit Nice est 

à une Nuit de Paris. 

P. L. M — Tourstes, L'Agenda 

P L. M. pour 1923, qui vient de pa-

raître, Vous servira avant, pendant et 

après vos voyages. Orignal, ingé-

nieux, documenté, pratique, écrit, avec 

humour, illustré avec art, il renseigne 

on amusant. 250 illustrations dans le 

texte, 15 superbes hors-textes en 

couleurs, pochette de 12 cartes pos-

tales illustrées. 

Prix : 5 francs. 

En vente : à Paris, à l'Agence P. 

L M . 88, rus St-Lazare et bureaux 

de ville de la Compagnie ; dans les 

Agences de voyage, les Grands Ma-

gasins et dans les gares et grands 

trains du réseau P. L. M. 

Envoi franco à domicile (6 fr. 65 

pour la France, 7 fr. 20 pour l'étran-

ger) centre mandat adressé au Ser-

vice de la Publicité P. L. M. 20, 

boulevard Diderot, à Paris. 
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fmîmz m nmurn mut & mmm\ 
pour Hommes, Dames, Fillettes et enfants 

— Oroa et Détail — "Expoiition] de'Digne 

1883 

Exposition de Nice 
1883-84 

Ancienne Maison F. Santini 
Fondée en 1878 

A. INNOCENTI 
neveu et Buooeaaeur 

MAi»uie de Vermeil g t Boulevard Gassendi, DIGNE 
Médaille d'Or 

Spécialité de Chapeaux melosine et pannés 
Réparations, Transformations, telntnre pour Daines seulement 

Succursales : 

SISTERON, rue Mercerie, en face la Goopérativè, 

SEYNE, à côté du Bureau des Messageries. 

JWenaisepie-Ebénistepie 

AIRT HT BATIMENT 

REPARATIONS EN TOUS GENRES 

CHAIX MAURICE 
Faubourg La Baume 

*mmm>%m 

Livraison rapide - Prix modérés 

Bijouterie - Horlogerie - Orfèvrerie 

BIJOUX DBS ALPES 

LOUIS BELiliE 
53, Rue Droite, à SISTERON 

GRAND ASSORTIMENT EN MAGASIN PARDBES DE IARIAGE 

Bijoux e* articles pour Gadeaux 

Orfèvrerie en écrins 

Articles pour fumeurs - Or e* Argent 

Bijoux sur commande - Marogum^ ie de Luxe 

Réparations et transformations en tous genres 

Montres — Pendules — Réveils 
de tontes marques 

LLNETTERIE FÏNË"et sur ORDONNANCES 
i 

FAITES REPARER 
Vos AUTOMOBILES - VOITURES 

CAMIONNETTES - CAMIONS 
au 

Garage Moderne 
FRANCIS JOURDAIM 

Rue de Provence — SISTERON 

A 

Représentant les meilleures marques d'Automobiles 

Camionnettes et Voitures BBNAXILT de 6 à 40 HP. 

Cyclecars MATHIS et S A HLi IVE S O-NI 

les plus rapides et les plus robustes 

TRANSPORTS DE POIDS LOURDS 
Location de camion à la journée -:- Prix réduit 

OCCASION : 

de Voiturette?, Voitures, Camionnettes et 

Camions de 2 à 5 tonnas. 
PARFAIT ETAT VENDU AVEC GARANTIE 

STOCK 
Kl 

MAISON FONDEE EN 1880 

IMPRIMERIE -- LIBRAIRIE - PAPETERIE 

— MAROQUINERIE — 

ARTICLES de FANTAISIE et de BAZAB 

Pascal LilEUTIER 
2S9 Rue Droite — SISTERON — Bast es-Alpes 

Fournisseur des principaux Etablissements Scolaires 

1 ' 

MHHHHKi:ii:;;:-;:<i:-;x-ï; 

** Le plus moderne des Journaux 

EXCELSIOR 
k Kul illustré quotidien fronçais paraissant 

IV 6 ou 8' pages et donnant par le texte et 

IViafe tous les événements du monde-en-

tier, a réduit le prix de K» abonnements. 

Trob 

AboninmenUïOurlMDépnrlsiTiBnu: y 

moi.. «h.lSim.U -M '1. hUd*i W*-

Livres scolaires et classiques, 

Cahiers Le Si&teronnais et la Cigale, 

papier de 1* choix, propriété 
de la maison Lîeatier. 

Encres noire et de conleur, 

Cahiers de dessin et de musique, 

Boites de compas et de peinture, 

Papier à lettre tantaisie et ordinaira 

Tous les parfums, toutes les crèmes 

Factures - Têtes de lettres - Cartes, 

d'adresse et de visite- Enveloppes 

Carnets à souches - Régistres, 

Affiches de tous formats, 

Prospectus - Programmas. 

Albums à dessin - Portefeuilles. 

Serviettes - Musettes - Plumiers, 

Crayons noirs et de couleurs, règles 

Romans - Lmaisons 

Il l'ill il - 7" •*» fEaih'irn'V'fmU. *»*■<■»•»• jS 

MUES CHATVITES M InMraimrto *" ~ 

ASSURANCE de 5 .000 frs 
I* Contre tout KC.dttall proverunl du i*it 

fwB nor-n 4* 1 Ueoiuorton' ou de- utntport-

■pet m* mh. es T Contre «rcld-oti o* 0 

fr.20 W H* âWle» DépBrt«nient* 

FHAUËT 
REPRESENTA 

M 

Nia 

L* gérant, Tm pour la légalisation^ de la signature ci-coBtre,.le Maire, 
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